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Dossier préparatoire des arrêtés-listes départementaux
des sites d’intérêt géologique de Bretagne

Le pre�sent dossier vise à�  pre�ciser et à�  expliciter le choix des sites d’inte�re� t ge�ologique à�
prote�ger pàr àrre�te�s-listes de�pàrtementàux, en àpplicàtion des àrticles L. 411-1, L. 411-
2, R. 411-17-1 et R. 411-17-2 du code de l’environnement. 

L’àrticle R. 411-17-2 du code de l’environnement pre�cise les mesures de consultàtion et
de publicite�  que devrà respecter le pre� fet pre�àlàblement à�  là publicàtion des àrre� te�s et
de�cisions vise�s à�  l’àrticle R. 411-17-1.

Les  consultàtions  seront  àinsi  mene�es  sur  là  bàse  de  ce  ràpport  justifiànt  le  ou  les
crite�re(s) de de�signàtion du site d’inte�re� t ge�ologique, là ne�cessite�  d’une protection àinsi
que le pe�rime� tre choisi.

1/13



_____________________________________________________________________________________________________
Historique des versions du document

Version Date Commentaire

1

Rédacteurs

Auteurs des fiches de l’inventaire depuis 1992     :   

• Universite�  de Bretàgne Occidentàle : 1. Yves Plusquellec, Jeàn Le Menn, Michel  
Melou, Jeàn-Pàul Càron, Louis Chàuris, 2. Muriel Vidàl, Alàin Le He�risse� , Màrtiàl 
Càroff, Màx Jonin, Bernàrd Hàlle�goue6 t

• Universite�  de Rennes 1 : Jeàn Plàine, Clàude Audren, 2. Pierre Morzàdec, Pierre 
Je�gouzo, Dàmien Gendry, Florentin Pàris

• Pierrick Gràviou (BRGM)

Coordination     :   Ste�phànie Jouvin et Màx Jonin 

Assistànce technique : 1. Pàtrice Menez, 2. Bernàdette Coleno, Làurent Hàugomàt

Rédacteurs du dossier     :   Ste�phànie Jouvin (DREAL), Màxime Hoffmànn (chàrge�  de mission
SGMB-DREAL), Pierre Jegouzo et Màx Jonin (SGMB) et nombre des àuteurs qui ont 
encore àccepte�  de relire in fine les fiches compile�es et comple� te�es.

Relecteurs
Coralie MOULIN et Cyrille LEFEUVRE - DREAL / SPN

2/13



Sommaire
 I. Le càdre de protection du pàtrimoine ge�ologique (code de l'environnement)..................4

 A. De� finitions et protections retenues dàns le code environnement....................................4
 B. Protections des « sites d’inte�re� t ge�ologique »...........................................................................5
 C. Les àutres protections du pàtrimoine ge�ologique...................................................................7

 II. L’inventàire re�gionàl du pàtrimoine ge�ologique............................................................................7
 A. Ràpide historique.................................................................................................................................. 7
 B. Nombre de sites de l'inventàire breton– vàlidàtions – diffusion.......................................8
 C. Les composàntes de là ge�ologie de Bretàgne.............................................................................9

 i. Ge�ologie du Màssif àrmoricàin................................................................................................................ 9
 ii. EH clàiràge sur chàcun des de�pàrtements.......................................................................................... 11
 III. Les fiches descriptives des sites d’inte�re� t ge�ologiques...........................................................12
 IV. Conclusion sur les « sites d’inte�re� t ge�ologique » propose�s :.................................................13
 V. Les fiches pàr sites................................................................................................................................... 13

3/13



 I. Le cadre de protection du patrimoine géologique (code de 
l'environnement)

 A. Définitions et protections retenues dans le code environnement

Le  patrimoine  géologique est  une  composànte  du pàtrimoine  nàturel.  Il  inclut  des
e� le�ments de surfàce ou souterràin, nàturels et àrtificiels, ge�ologiques, mine�ràlogiques et
pàle�ontologiques dàns une àcception làrge, comprenànt des objets (mine�ràux, roches,
fossiles,  structures  se�dimentàires,  structures  tectoniques,  etc.)  ou  des  àssociàtions
d’objets,  des sites  et  des pàysàges  exprimànt  des processus  ge�ologiques  relàtifs  à�  là
ge�odynàmique  terrestre  interne  (màgmàtisme,  tectonique)  et  à�  là  ge�odynàmique
externe (se�dimentologie,  ge�omorphologie,  climàt,  etc.) tels que l’e�volution des sols et
des environnements, l’e�volution climàtique, etc. Il conside�re donc tous les objets et sites
relàtifs àux disciplines des Sciences de là Terre qui peuvent repre�senter un ou plusieurs
phe�nome�nes  ge�ologiques  et  hydroge�ologiques  et  qui  pre�sentent  une  dimension
pàtrimoniàle.

Le pàtrimoine ge�ologique frànçàis, de tre�s grànde vàleur màis tre�s me�connu en dehors
des cercles d’initie�s, peut e� tre confronte�  à�  des àtteintes, volontàires ou involontàires, et
se de�gràder ou ne plus e� tre àccessible.

Ainsi,  le  de�cret  n°2015-1787  du 28 de�cembre  2015 relàtif  à�  là  protection  des  sites
d’inte�re� t ge�ologique à de� fini là proce�dure d’e�diction :

• d’arrêtés préfectoraux fixant les listes départementales de sites d’intérêt
géologique fàisànt l’objet d’une protection àu titre de l’àrticle L. 411-1 du code
de l’environnement (àrticle R. 411-17-1 I du code de l’environnement) ;

• d’arrêtés  préfectoraux  de  protection  des  sites  identifiés  sur  les  listes
départementales (àrticle R. 411-17-1 III du me�me code) fixànt toutes mesures
de nàture à�  empe�cher là destruction, l’àlte�ràtion ou là de�gràdàtion des sites.

Cette proce�dure est de�concentre�e. Elle permet àux pre� fets de disposer d’un outil àdàpte�
et de�die�  àux enjeux des sites ge�ologiques à�  l’e�chelon territoriàl.

Ce nouvel outil de protection des sites d’inte�re� t ge�ologique s’àpplique sur l’ensemble du
territoire  nàtionàl.  Le  chàmp  d’àpplicàtion  du  projet  de  de�cret  inte�gre,  outre  les
de�pàrtements  d’outre-mer,  les  collectivite�s  de  Sàint-Màrtin  et  de  Sàint-Pierre-et-
Miquelon.

Ces nouvelles mesures de protection des sites d’inte�re� t ge�ologique peuvent s’àppliquer
sur tout ou pàrtie du territoire d’un de�pàrtement y compris lorsque les sites sont isole�s,
quel que soit le re�gime de proprie� te�  àuquel le territoire est soumis.

Les mesures àrre�te�es peuvent concerner le domàine public màritime.
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 B. Protections des « sites d’intérêt géologique »

Les sites d’intérêt géologique qui sont identifie�s sur les listes de�pàrtementàles sont
soumis à�  une interdiction de destruction,  d’àlte�ràtion et de de�gràdàtion.  L’inscription
sur ces listes des sites concerne�s pàr une àctivite�  d’extràction est coordonne�e àvec là
cessàtion de cette àctivite�  (càrrie�res, mines).

Les sites choisis doivent re�pondre àu moins à�  l’un des crite�res spe�cifie�s àu II de l’àrticle 
R. 411-17-1 du code de l’environnement, à�  sàvoir :

• crite�re de re� fe� rence internàtionàle ou ;

• crite�re d’inte�re� t scientifique, pe�dàgogique ou historique ou ;

• crite�re de ràrete�  de l’objet ge�ologique.

Pàr àilleurs, àfin d’e� tàblir ou re�viser là liste de�pàrtementàle, le pre� fet de de�pàrtement
s'àppuie sur :

 les  sites  relàtifs  àu  pàtrimoine  ge�ologique,  recense�s  àu  sein  de  là  stràte�gie
nàtionàle de cre�àtion des àires prote�ge�es terrestres me� tropolitàines (SCAP). 

 l’inventàire nàtionàl du pàtrimoine ge�ologique (InPG). 

L’inventaire national du patrimoine géologique (InPG) s’inscrit dàns le càdre de là
loi du 27 fe�vrier 2002, relàtive à�  là de�mocràtie de proximite�  qui instàure l’inventàire du
pàtrimoine nàturel pour l'ensemble du territoire nàtionàl terrestre, fluviàl et màrin. On
entend  pàr  inventàire  du  pàtrimoine  nàturel,  l'inventàire  des  richesses  e�cologiques,
fàunistiques,  floristiques,  ge�ologiques,  pe�dologiques,  mine�ràlogiques  et
pàle�ontologiques 1. Il n’à pàs vàleur juridique màis constitue une re� fe�rence utilise�e pàr
les  àutorite�s  publiques  dàns  les  de�cisions  ou  orientàtions  sur  l’àme�nàgement  des
territoires.

Là collecte des informàtions pour l'InPG est re�àlise�e àu niveàu re�gionàl.  Ces donne�es
sont vàlide�es pàr le conseil scientifique re�gionàl du pàtrimoine nàturel (CSRPN) puis
trànsmises pour vàlidàtion nàtionàle àu Muse�um Nàtionàl d’Histoire Nàturelle.

Les  arrêtés  fixant  les  listes  départementales  de  « sites  d’intérêt  géologique »
constituent le càdre ge�ne�ràl de protection des sites d’inte�re� t ge�ologique. En àpplicàtion
des dispositions  du I  de l’àrticle  R.  411-17-1 du code de l’environnement,  et  comme
mentionne�  àu 4° du I de l’àrticle L. 411-1 du me�me code, les sites recense�s sur ces listes
de�pàrtementàles  be�ne� ficient  syste�màtiquement  des  mesures  de  protection
correspondànt àux interdictions suivàntes :

• là  destruction,  l'àlte�ràtion  ou  là  de�gràdàtion  des  sites  d’inte�re� t  ge�ologique,
notàmment des càvite�s souterràines nàturelles ou àrtificielles ;

• le  pre� le�vement,  là  destruction  ou  de�gràdàtion  des  fossiles,  mine�ràux  et
concre� tions pre�sents sur ces sites. Les interdictions de de� tention ne portent pàs
sur  les  spe�cimens  de� tenus  re�gulie�rement  lors  de  l’entre�e  en  vigueur  des
interdictions portànt sur le site identifie� .

1. Formulation malheureuse qui ne cite que deux disciplines de la géologie alors que le seul mot  géologie
couvre l'ensemble des sciences de la Terre 
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Les arrêtés de protection des sites d’intérêt géologique :

AN  pàrtir des sites de�signe�s  sur les listes de�pàrtementàles et en vue de prote�ger plus
pàrticulie�rement  certàins  sites  ge�ologiques,  le  ou  les  pre� fets  territoriàlement
compe�tents peuvent prendre, en àpplicàtion des dispositions du III de l’àrticle R. 411-
17-1  du  code  de  l’environnement,  vià  un  àrre� te�  de  protection  de  site  d’inte�re� t
ge�ologique,  toutes  mesures  supple�mentàires  de  nàture  à�  empe�cher  là  destruction,
l’àlte�ràtion ou là de�gràdàtion du site.

Il  peut  notàmment  s’àgir  de  mesures  spe�cifiques  d’interdiction  ou  de  limitàtion  de
certàines àctivite�s existàntes àfin de pre�venir leurs effets.

Là re�glementàtion àinsi àdopte�e doit e� tre àdàpte�e àux enjeux de protection poursuivis et
àu contexte locàl. En effet, l’àrre� te�  doit tenir compte de l’inte�re� t du màintien des àctivite�s
existàntes dàns là mesure ou�  elles sont compàtibles àvec les objectifs de protection du
site d’inte�re� t ge�ologique concerne� .

Les  àrre� te�s  de  protection  des  sites  d’inte�re� t  ge�ologique  sont  soumis  àux  principes
ge�ne�ràux qui encàdrent les mesures de police àdministràtive (àrre� t du Conseil d’EH tàt du
19 mài 1933 Benjàmin). Les dispositions pre�vues doivent e� tre ne�cessàires, àdàpte�es et
proportionne�es àux menàces et àux buts à�  àtteindre. 

En ce qui concerne là mise en plàce de mesures de gestion d’un site, les àrticles R. 411-
17-1 et R. 411-17-2 du code de l’environnement ne pre�voient pàs là mise en plàce d’un
orgàne de gestion. Des ope�ràtions d’entretien peuvent e�ventuellement e� tre pre�vues à�
l’initiàtive d’àcteurs locàux. Cependànt, àucune de� le�gàtion de pouvoirs ne pourrà e� tre
àttribue�e pàr le pre� fet à�  un orgànisme de gestion.

Des de�rogàtions peuvent e� tre pre�vues àux dispositions de l’àrre� te�  en ce qui concerne les
tràvàux d’urgence et de se�curite�  publique et en ce qui concerne l’àcce�s àux sites dàns le
càdre des missions de service public.

Délimitation des sites d’intérêt géologique protégés
Les  interdictions  prescrites  pour  un  site  devànt  e� tre  limite�es  dàns  l’espàce  et
proportionne�es àux enjeux de protection, l’àrre� te�  fixànt là liste de�pàrtementàle des sites
pre�cise  là  locàlisàtion  ge�ogràphique  sur  le  càdàstre,  des  secteurs  prote�ge�s.  Cette
locàlisàtion  est  effectue�e  àvec  là  plus  grànde  pre�cision  àu  niveàu  pàrcellàire  (àvec
indicàtion de là dàte du càdàstre pris en compte).  Un plàn de situàtion à�  une e�chelle
suffisàmment pre�cise (àu moins à�  1/25000), de� limitànt les zones prote�ge�es, devrà e� tre
ànnexe�  à�  l’àrre� te�  et consultàble à�  là pre� fecture du de�pàrtement.

Autorisations  exceptionnelles  de  prélèvement  à  des  fins  scientifiques  ou
d’enseignement :

Pour  les  sites  d’inte�re� t  ge�ologique  mentionne�s  dàns  les  àrre�te�s  fixànt  les  listes
de�pàrtementàles de sites, des àutorisàtions exceptionnelles de pre� le�vement de fossiles,
mine�ràux  et  concre� tions  à�  des  fins  scientifiques  ou  d’enseignement  peuvent  e� tre
de� livre�es pàr le pre� fet. Là de�cision d’àutorisàtion ou de refus est notifie�e àu demàndeur.
Le silence gàrde�  pàr l’àutorite�  àdministràtive àu-delà�  de quàtre mois vàut de�cision de
rejet de là demànde d’àutorisàtion exceptionnelle de pre� le�vement.
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A titre  indicàtif,  le  demàndeur devrà fournir  à�  l’àppui  de sà  demànde d’àutorisàtion
exceptionnelle de pre� le�vement, les e� le�ments suivànts :

• l’identite� ,  l’àdresse,  là  nàture  des  àctivite�s  et  là  quàlificàtion  (formàtion)  du
demàndeur ou du màndàtàire le càs e�che�ànt ;

• les spe�cimens concerne�s pàr le pre� le�vement (nom scientifique / nom commun, là
quàntite�) ;

• le motif du pre� le�vement et dàns quel càdre (e� tude à�  des fins scientifiques ou

• d’enseignement) ;

• les modàlite�s et les techniques utilise�es pour l’ope�ràtion ;

• là pe�riode, le lieu de l’ope�ràtion, là dure�e et le nombre de visites envisàge�es dàns
l’ànne�e ;

• là quàlificàtion des personnes chàrge�es de l’ope�ràtion (formàtion scientifique) ;

• les modàlite�s d’e� tàblissement du compte rendu/bilàn de l’ope�ràtion.

Apre�s  e� tude  du  ou  des  pre� le�vements(s),  le  demàndeur  pourrà  e�ventuellement
trànsmettre les spe�cimens pre� leve�s à�  une structure làbellise�e muse�e de Frànce, à�  fin de
conservàtion du pàtrimoine.

 C. Les autres protections du patrimoine géologique

Il existe des càs de cre�àtion de re�serves nàturelles, notàmment nàtionàles, et de sites
clàsse�s  cre�e� s  sur  le  fondement  de  crite�res  ge�ologiques.  Cependànt,  là  proce�dure  de
cre�àtion  d’une  re�serve  nàturelle  ou  d’un  site  clàsse�  est  relàtivement  longue  et  pàs
toujours  àdàpte�e  àux  enjeux  du  site  (enque� te  publique,  consultàtions  locàles  et
nàtionàles, publicàtion d’un àrre� te�  ministe�riel voire d’un de�cret en conseil d’Etàt).

 II. L’inventaire régional du patrimoine géologique

 A. Rapide historique

Le  pàtrimoine  ge�ologique,  c’est  là  composànte  mine�ràle  du  pàtrimoine  nàturel,
comple�mentàire du pàtrimoine biologique.

Là  diversite�  ge�ologique  (ge�odiversite�)  ne  pose  pàs  de  proble�me  pàrticulier,  là  càrte
ge�ologique en donne une imàge pàrlànte, màis ce qui est essentiel de conside�rer c’est
qu’un àffleurement/un e�chàntillon dispàrus le sont à�  tout jàmàis.

Dàns  un  pàràlle� le  pe�dàgogique  àvec  le  pàtrimoine  vivànt,  nous  pàrlons  de  géotope
(équivalent  d’un  affleurement  géologique  quelle  qu’en  soit  l’échelle)  et  d’objet
géologique remarquable  (équivalent  des  espèces  et  habitats  des  listes/textes  de
protections).

Là  diffe�rence  entre  un  àffleurement  ge�ologique  ordinàire  et  un  ge�otope  d’inte�re� t
pàtrimoniàl  est  dàns  cette  question:  quel  affleurement  justifie  un  statut  juridique  de
protection et une gestion-mise en valeur? 
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«  La patrimonialisation d’un élément naturel … (a pour)… fonction de le mettre en
vàleur  … (et)…d’induire  un re�gime juridique protecteur »  (Pr  Michel  Prieur,  Droit  de
l’environnement, 2000).

C’est  sur  ces  bàses  que  progressivement  là  notion  de  pàtrimoine  ge�ologique  s’est
impose�e depuis 1985, dàns un tràvàil pionnier àu sein de là commission « pàtrimoine
ge�ologique » de RNF.

En 1976, là loi relàtive à�  là protection de là nàture n’àvàit pàs oublie�  le monde mine�ràl,
màis pàr là suite les nàturàlistes du vivànt ont e� te�  les plus àctifs tàndis que les ge�ologues
« e� tàient  àilleurs ».  Là  loi  dite  Bàrnier de 1995 àbordàit  là  protection du pàtrimoine
ge�ologique e�voquànt une liste nàtionàle ; en l’àbsence de de�cret d’àpplicàtion il n’y eut
àucune suite. Enfin, là loi de 2002 dite « de�moprox » inscrit de fàçon clàire le pàtrimoine
ge�ologique dàns notre  corpus le�gislàtif  en en fàisànt  une composànte du pàtrimoine
nàturel. En 2007, le ministe�re lànce l’INPG, en 2015 et 2017 de�cret et note àpportent les
e� le�ments concrets pour une àpproche àdministràtive re�elle de là reconnàissànce et là
protection du pàtrimoine ge�ologique.

Dàns cette histoire, là Bretàgne àppàràî�t comme pionnie�re àvec un « inventàire des sites
d’inte�re� t  ge�ologique » diffuse�  en 1994, àvec là responsàbilite�  d’un projet-pilote confie�
pàr le ministère et la CPPG en 1999 qui allait affiner et fixer la méthodologie envisagée par
RNF, avec la reprise de l’inventaire régional dans ce nouveau contexte dans le cadre d’un
contrat-nature avec la Région, enfin avec un partenariat instauré entre la DREAL et la SGMB.

 B. Nombre de sites de l'inventaire breton– validations – diffusion

L’inventàire est permànent. 

Fin 2017, l'inventàire  compte 199 sites : 43 dàns les Co� tes-d’Armor; 80 dàns le 
Finiste�re; 36 en Ille-et-Vilàine; 41 dàns le Morbihàn – 1 site est sur deux de�pàrtements 
(22 et 35).
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 C. Les composantes de la géologie de Bretagne

 i. Géologie du Massif armoricain 

AN  l'origine de là diversite�  des pàysàges nàturels, notre sous-sol porte l’empreinte des
nombreux e�ve�nements ge�ologiques, qui se sont succe�de�s àu cours du temps. Le tràvàil
des  ge�ologues  consiste  pre�cise�ment  à�  retrouver,  dàns  un  àssemblàge  complexe  de
terràins  ge�ne�ràlement  tre�s  de� forme�s,  les  indices  permettànt  de  reconstituer  cette
longue histoire. L’imàge càrtogràphique de là Bretàgne, sà morphologie et l’orgànisàtion
de  ses  grànds  ensembles  pàysàgers  re�sultent  d’une  e�volution  globàle,  complexe,
documente�e entre 2 milliàrds d’ànne�es et l’àctuel, àssociànt les effets de plusieurs cycles
oroge�niques, ceux de l’e�rosion et de l’àlte�ràtion, àinsi que les vàriàtions du niveàu de là
mer.

Une diversité de roches

Sche�màtiquement, là ge�ologie de là Bretàgne s’orgànise en trois ensembles nettement
diffe�rencie�s  :  le  centre  de  là  re�gion  expose  un  ensemble  de  terràins  se�dimentàires
de�pose�s entre le Briove�rien et le Càrbonife�re, àu cours de plusieurs incursions màrines,
tàndis  que  le  Nord  et  le  Sud  sont  de  nàture  essentiellement  màgmàtique  et
me�tàmorphique.  Il  s’àgit  dàns ces derniers domàines,  d’une pàrt,  de grànites dont là
mise  en  plàce  ponctue  l’histoire  ge�ologique  et  notàmment  là  pe�riode  hercynienne,
d’àutre  pàrt,  de  gneiss  et  de  micàschistes  issus  de  là  trànsformàtion  de  roches
initiàlement màgmàtiques et se�dimentàires.

Trois cycles orogéniques

Une succession de trois pe�riodes oroge�niques, ge�ne�ràtrices de reliefs montàgneux, à pu
e�tre  e� tàblie  ;  chàcune  d’entre  elles  est  càràcte�rise�e  en  profondeur  pàr  un  corte�ge
d’e�ve�nements tectoniques (de� formàtion des roches), me�tàmorphiques (recristàllisàtion
des roches) et màgmàtiques (gene�se et intrusion de màgmàs).

L’Icartien

Là  plus  àncienne  des  oroge�ne�ses,  dont  te�moignent  de   petits  noyàux  de  roches
me�tàmorphiques  isole�s  dàns  les  terràins  plus  re�cents  de  là  re�gion  de  Locquirec
(Finiste�re) et plus à�  l’Est dàns le Tre�gor, est dàte�e à�  environ 2 milliàrds d’ànne�es. Il s’àgit
des plus vieilles roches de Frànce connues à�  ce jour, elles càràcte�risent une pe�riode dite
icàrtienne.

Le Cadomien

Là chàî�ne càdomienne, d’e�dificàtion plus re�cente, entre 700 et 550 millions d’ànne�es, est
pàrfàitement documente�e dàns le Tre�gor et en bàie de Sàint-Brieuc ou�  on lui ràpporte
des  roches  vàrie�es  tràduisànt  une  importànte  àctivite�  màgmàtique  àccompàgne�e  de
phe�nome�nes  me� tàmorphiques  et  d’e�ve�nements  tectoniques.  Dàns  le  Finiste�re,  les
te�moins directs de cette pe�riode sont plus ràres, màis existent cependànt sous forme de
roches volcàniques intense�ment de� forme�es  expose�es dàns là re�gion de Locquirec,  en
Ille-et-Vilàine  c’est  le  do� me de Sàint-Màlo.  En  àtteste  e�gàlement,  màis  indirectement
cette  fois,  le  de�po� t  d’une  importànte  se�rie  se�dimentàire  ànte� -ordovicienne,  dite
briove�rienne, qui màrque là trànsition entre les temps pre�càmbriens et l’e�re primàire en
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Bretàgne centràle. Ces màte�riàux provenànt en pàrtie du de�mànte� lement de là chàî�ne
càdomienne sont làrgement pre�sents dàns toute là Bretàgne sous là forme de schistes.

Un intermède sédimentaire principalement marin

Au  de�but  de  l'Ordovicien,  il  y  à  environ  480  millions  d'ànne�es,  là  mer  remonte
progressivement  et  remànie  les  e�pàndàges  continentàux  àccumule�s  àu  pied  des
quelques  reliefs  encore  existànts.  Màis  ces  reliefs  s'e�rodent  ràpidement  et  de
nombreuses invàsions màrines suivies de pe�riodes de re�gression se succe�dent jusqu'àu
Càrbonife�re,  de�posànt  de  trois  à�  quàtre  mille  me� tres  de  se�diments  principàlement
màrins. Gre�s, càlcàires ou àrgilites sont souvent fossilife�res en pàrticulier de l’Ordovicien
àu De�vonien, en te�moigne là presqu’î�le de Crozon, qui repre�sente un ve�ritàble muse�e
ge�ologique à�  ciel ouvert. Les fossiles sont beàucoup moins nombreux et pàrfois d’origine
continentàle  (de�bris  de  plàntes)  dàns  le  Càrbonife�re  des  bàssins  de  Chà� teàulin,  de
Morlàix et de Quimper.

L’Hercynien

Là troisie�me et dernie�re pe�riode oroge�nique imprime sà configuràtion àctuelle àu Màssif
àrmoricàin. L’e�dificàtion de là chàî�ne hercynienne re�sulte de là collision, il y à 360 Mà
environ (limite De�vonien-Càrbonife�re), de deux blocs continentàux ràpproche�s lors de là
fermeture d’un oce�àn instàlle�  100 millions d’ànne�es àupàràvànt, vers là fin des temps
ordoviciens.  Le domàine sud-àrmoricàin à e� te�  le sie�ge de là structuràtion là plus intense.
On  lui  ràpporte  notàmment  le  de�veloppement  de  là  foliàtion  des  roches
me�tàmorphiques et  celui  de chevàuchements à�  l’e�chelle  re�gionàle (superpositions  de
terràins  chàrrie�s  en  force  les  uns  sur  les  àutres).  Vers  le  Nord,  le  vieux  socle  et  sà
couverture  de  se�diments  primàires  se  retrouvent  à�  leur  tour  plisse�s,  fràcture�s  et
me�tàmorphise�s, un peu plus tàrdivement et à�  des degre�s moindres, à�  là fin du De�vonien
et pendànt le Càrbonife�re. C’est àussi l’e�poque ou�  de nombreux màssifs grànitiques se
mettent en plàce, pàr intrusion, les uns pre�coces, vers 336 millions d’ànne�es, comme le
grànite de Huelgoàt, les àutres plus tàrdifs, vers 300 millions d’ànne�es,  comme ceux de
l’Aber-Ildut et de Ploumàmàc’h.

Au  terme  de  cette  e�volution  d’une  dure�e  de  l’ordre  de  150  millions  d’ànne�es  une
puissànte chàî�ne de montàgnes est àinsi e�rige�e,  pàrcourànt des domàines pre� figurànt
l’Europe, l’Ame�rique et l‘Afrique, àlors re�unis àu sein d’un me�me continent : là Pànge�e.

Bretagne tropicale…

Une pe�riode de càlme tectonique s'instàlle àlors et les reliefs de là chàî�ne hercynienne
soumis  à�  l’influence  de  climàts  tropicàux  sont  en  proie  à�  d’importànts  phe�nome�nes
d'àlte�ràtion et d’e�rosion. Au cours de l’e� re secondàire puis de l’e�re tertiàire, de nouvelles
incursions màrines se produisent e�pisodiquement, comme en te�moignent pàr exemple
dàns le Finiste�re, le petit bàssin se�dimentàire de Toulven (ses àrgiles de�pose�es il y à 40
millions d’ànne�es sont à�  l’origine des fàî6enceries de Quimper) ou celui plus re�cent de
Lànderneàu (5,3-1,8 millions d’ànne�es)  et dàns les Co� tes-d’Armor, le Pàys des fàluns
souvenir du bràs de mer qui àu Mioce�ne à insulàrise�  là Bretàgne.

… Puis sibérienne !

Enfin, ce sont les importàntes vàriàtions climàtiques qui se re�pe� tent depuis pre�s de 2
millions d’ànne�es qui vont conditionner l’e�volution des pàysàges que nous connàissons
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àujourd’hui.  Ainsi,  le  Quàternàire  serà  rythme�  pàr  des  àlternànces  de  pe�riodes  de
refroidissement intense du climàt et des pe�riodes interglàciàires plus cle�mentes. 

Il y à 20 000 àns, le froid est à�  son màximum et le de�veloppement des càlottes glàciàires
à pour effet d’àbàisser le niveàu des mers de 130 me�tres pàr ràpport àu niveàu àctuel. Là
Mànche  est  àlors  une  làrge  vàlle�e  ou�  coule  un  fleuve  et  les  î�les  du  Ponànt  sont
àccessibles à�  pieds secs. Gel et de�gel àlternent, des coule�es boueuses (heàd) empà� tent
les  reliefs  et  les  vents  glàce�s  de�posent  sur  là  co� te  nord des  sàbles  fins,  limoneux et
fertiles (lœss). 

Lors des e�pisodes moins froids, le niveàu màrin remonte, comme l’indiquent les plàges
ànciennes « perche�es » observe�es ici et là�  sur le littoràl. C’est pàr exemple le càs lors de
là  dernie�re  trànsgression,  dite  flàndrienne,  qui  ennoie  les  bordures  continentàles
(plàteforme à�  e�cueils) et les bàsses vàlle�es fluviàles (àbers). Depuis 7000 àns, là monte�e
màrine ràpide repousse les se�diments vers les rivàges àctuels ou�  les màssifs dunàires
s’e�difient progressivement.

 ii. Éclairage sur chacun des départements

Côtes-d’Armor 

Le  de�pàrtement  des  Co� tes-d’Armor  est  sàns  doute  celui  qui  offre  là  plus  làrge
ge�odiversite�  àrmoricàine  sur  toute  là  pe�riode  de  son  temps  ge�ologique  depuis  les
pànneàux du vieux socle icàrtien à�  2 milliàrds d’ànne�es jusqu’àu Sillon de Tàlbert, objet
d’une dynàmique littoràle toujours àctive. Un e�pisode màgmàtique dàte�  à�   – 750 millions
d’ànne�es  y  à  e� te�  de�crit  trouvànt  son identite�  de  Pente�vrien  dàns  là  Penthie�vre.   Le
volcànisme sous-màrin de Là Heussàye et le conglome�ràt de Cesson ont vàleur quàsi
stràtotypiques pour le Briove�rien. Les fàlàises d’Erquy-Fre�hel  et le littoràl de Bre�hec
offrent des àffleurements remàrquàbles des se�ries rouges ordoviciennes. Le complexe
grànitique hercynien de Ploumànàc’h constitue un mode� le pour là mise en plàce des
màgmàs d’inte�re� t internàtionàl. Le pàys d’Evràn à conserve�  dàns un pie�ge tectonique le
souvenir de là mer des fàluns qui,  il  y à 15 millions d’ànne�es,  insulàrisà là Bretàgne.
Enfin, le de�pàrtement offre sur le littoràl des coupes dàns les formàtions quàternàires
pàrmi les plus remàrquàbles de Bretàgne.

Ille-et Vilaine

Le pàtrimoine ge�ologique du de�pàrtement d’Ille-et-Vilàine se concentre essentiellement
sur trois  gràndes formàtions ge�ologiques :

 les synclinàux pàle�ozoî6ques du sud de Rennes principàlement dàns les Schistes
rouges  ordoviciens  de  Pont-Re�àn  dàns lesquels  les  cours  d’eàu ont  creuse�  de
profondes vàlle�es offrànt des pàysàges originàux. Certàins n’he�sitent pàs à�  pàrler
de cànyons.

 les  sites  ponctuels  de  là  discordànce  entre  le  Briove�rien  et  l’Ordovicien,
phe�nome�ne màjeur de l’histoire du Màssif àrmoricàin.

 le do� me migmàtitique de Sàint-Màlo : ensemble du domàine càdomien que là rià
de  là  Rànce  tràverse  offrànt  à�  l’àffleurement  une  remàrquàble  se�rie
me�tàmorphique comple�te. 
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Finistère

Le  pàtrimoine  ge�ologique  du  de�pàrtement  du  Finiste�re  se  concentre  quasi
exclusivement  sur  là  presqu’î�le  de  Crozon,  ve�ritàble  muse�e  in  natura des  terràins
pàle�ozoî6ques  àrmoricàins,  àvec  nombre de  formàtions-types  (stràtotypes  re�gionàux),
profusions de figures se�dimentàires remàrquàbles et àbondànce pàle�ontologique, etc. 

Le fond de là ràde de Brest offre une roche màgmàtique originàle – là kersàntite,  dont le
nom est lie�  à�  un toponyme locàl – qui à eu une grànde importànce dàns l’àrchitecture et
dàns là stàtuàire  en Bretàgne. Là ràde de Brest  offre e�gàlement le deuxie�me plus bel
ensemble de fle�ches littoràles de Frànce.

Le  màssif  de  gàbbro  de  Sàint-Jeàn-du-Doigt  permet  des  observàtions  ràres  et
remàrquàbles  sur  là  dynàmique  màgmàtique.   Enfin,  une  grànde  fràcture  (fàille  de
Kerforne)  bàlàfre  le  de�pàrtement  gàrdànt  le  souvenir  de  l’ouverture  de  l’Oce�àn
Atlàntique il y à 200 millions d’ànne�es.

Morbihan

Le pàtrimoine ge�ologique du Morbihàn est essentiellement dàns là me�moire de là chàî�ne
de montàgnes hercynienne (env. 300 millions d’ànne�es) et dàns là pre�sence d’un grànd
àccident tectonique encore àctif (un des plus importànts d’Europe) offrànt une diversite�
de roches et de structures remàrquàblement expose�e. Un focus pàrticulier peut e� tre fàit
sur l’oce�àn dispàru de l’î�le de Groix (ràres glàucophànites) et l’àncien volcàn de Belle-Ile-
en-Mer.

L’estuàire fossile de là Mine d’Or de Penestin divise encore les scientifiques : Loire ou
Vilàine ?

 III.Les fiches descriptives des sites d’intérêt géologiques

Tous les sites de l'inventàire re�gionàl du pàtrimoine ge�ologique en re�seàu ràcontent une
histoire, illustrent les grànds inte�re� ts ge�ologiques du Màssif àrmoricàin. De nombreux
sites sont de� jà�  dàns des espàces nàturels, sous des stàtuts divers. Sont propose�s à�  là
protection pàr àrre�te�s-listes les sites de l'inventàire qu'il convient de prote�ger de toute
de�gràdàtion.

Les fiches descriptives en ànnexe pre�sentent les sites : description physique, ge�ologique,
les inte�re� ts ge�ologiques et àutres, et listent les stàtuts de protection et de gestion (sur là
bàse des connàissànces disponibles des sites). 

Un encàdre�  conclut sur l'inte�re� t ge�ologique du site ne�cessitànt protection vià un àrre� te� -
liste  de�pàrtementàl,  des  indicàtions  sont  fournies  sur  là  ne�cessite�  de  prendre  des
mesures  spe�cifiques  pàr  àrre�te�  de  protection  spe�cifique  ou  des  mesures  de  gestion
(entretien, vàlorisàtion in-situ, suivi).
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 IV.Conclusion sur les « sites d’intérêt géologique » proposés :

Au totàl  118 « sites d’intérêt géologiques »  (24 dàns les Co� tes d’Armor, 65 dàns le
Finiste�re, 15 en Ille-et-Vilàine, 15 dàns le Morbihàn, un est sur deux de�pàrtements  -
se�rie me� tàmorphique de là vàlle�e  de là Rànce),  sont propose�s  du fàit  de leur inte�re� t
scientifique, pe�dàgogique, historique ou de leur ràrete� .

Là prise d’àrre� te�s-listes de�pàrtementàux vise une conservàtion de ces sites contre là
de�gràdàtion et l’àlte�ràtion.

Si des mesures plus pre�cises s’àve�rent ne�cessàires pour leur conservàtion, des àrre�te�s
de protection portànt des prescriptions pourront e� tre pris àu càs pàr càs.

Là protection ne gàràntit pàs l’entretien des sites ni là vàlorisàtion. Des sites ont de� jà�  des
gestionnàires d’espàces nàturels, pour d’àutres là question est pose�e et ouvre là porte à�
des solutions de type re�serves nàturelles multi-sites.

 V. Les fiches par sites

Cf fiches jointes au présent rapport
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